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Di 'MiJ/iiiits l&s Comrhis di -îa Volaiik^ 
p&ur ctn■pKejfiûtè àüx Etàts-Gen^raiix;

Tiré du Difcoürs-prohoncé par.M. Fini* 
- / peâèür dés Dîfâdés luf le cârreàü de là

Vallée, le dernier Marché. ?

Inclinât in nOclem dies; ; fie yitafupremam 
Cita fitfiinat ad metàm gradu.........

Qr a v ë s Sujets 1» qui giboyez fi adroi­
tement toutes efpèces de quadrupèdes 
& volatiles , au nombre de tôàis.les ob­
jets qui doivent principalement fixer vo­
tre attention , font les mefures à prendre 
Contre la liberté de la prëffë , & lès pré­
cautions pour nous maintenir dans nôs. 
droits& dans, nos. privilèges. Vôuâ



vqye^,fans,dô'uté■.,;alyec’douleur, que des* 
a- efprit-s- iftalfâifafls 's’élèvent à là faveur 

des circonfiances, pour les attaquer & 
qu’ils répandent desdibelles contre l’hon­
neur déiibs Légions établies du Sud au 
Nord, de l’Orient àTOccident-, pour
opérer la'dellrpâibïl de la Ferme-Géné- 
i^le, çe Corps le plus riche , le moins 
bienfailant, le moins formidable / & le 

' moins utile.
'■> Aucuns de nos. Gouverneurs de nos 

provinces n’ont encore pie lortir de Ja 
molleflè où ils repofént, pour interrom- < 
pre Nos très - hauts et très - iw 
GNIFIQUES Se-IGNEUR^ FeRMIERS-Ge-. , 
NÉRÀux^,; & demander, la profcription 
d’une Çrochuré diabolique , dont le titre 
feul fait frémir. Déjà cinq mille exemplair» 
res du Projet d’un feul tribut, inondent 
la Capitale , & nos immenfes pofleffions ; 
& fon téméraire Auteur fait encore gé*- 
mir la prefïe d’une fécondé édition , en 
nombre triple, fans que foixante mille 
Gabeloux , Aidiers & Barragés, foient 
i’ortis. de.leur vie oifiÿe, pour, prendre 
la d.éfenfe de. nos intactes probités.

. Nos OfÊcier^-GénéraüX;’, fèrriblabiés à 
ces automates, inlenftbles aux malheurs 
qui nous menacent, reftent.nonchalam­
ment couchés fur un lit de repos, aü fdnd .



d’un boudoir, d-’oà ils contemplent, d’un*- *' 
œil tranquille -, l’or & l’azur qui les en­
vironnent , fans s’occuper à détourner 
l’orage prêt à fondre fur nos têtes; ‘ ' -

Les Commandàns de nos Citadelles , 
des Gabelles, & des Aides , ceux des 
Forts de nos Traites & dp Tabac, rcf- 
tent immobiles s les lâches ont. perdu ;• 
leur vigueur, plutôt que de s’armer de 
fondes Ou de. rouanes, pour .confondre 
cette Brochure infernale. . "

Ces- fameux Capitaines de Banlieue , 
nos ’ qu’as - tu -làz des Entrées , gardent 
un morne filence , & lemblent avoir ou­
blié l’Ordonnancé: militaire de ta: Bel- 
lande, pour verbalifer , fàifir , confiquer 
cette nuée de Bfoôhpres prohibées par 
tous nos réglemens, & faire condamner 
ces mqudits Auteurs en des amen des' ’prdX 
poftidnnéèfà là. gravité des offènfçs faites 
à tant de milliers -d’honneurs.
., Ç’eft à nous, braves & vajHans cham­

pions , qu’il eft réiervé de terrafïer nos 
ennemis ; protégés du Ciel, & aidés de 

. vôsTumières., nous ferons voir ,à l’Uni- . 
.vers que la màltôtc devra foii fahit aux 
invincibles ' Voiailléux. / 7

1 Ce Difcours, applaudi par divérfes 
reptiles ,' les Commis - -de la Vol aille, ’ aî^

' . ' ' ■ .A %'b■ ;;A''



4 / - '
nombre d’e quarante (i)ont prêté ferÀ- 
ment de fidélité', & jure dn répandre, 
jufqu’à la dernière goutte de fleur fang, 
pour défendre les droits des Fermiers- 
Généraux ,& le Confervateur des Oyes' 
a fait le Difçours fui vaut ,

O Ferme.-^énérale ! chef-d’œuvre de 
Finances ! ô machine inconcevable , 
fondue des .matièresîles plus dures! n’au­
rais-tu réfifté depuis tant de fiécles aux 
attaques de tés ennemis , que pour être 
vaincue aujourd’hui par un apoftat ?. 
N’aurais-tu fait élever aux limites de la 
Capitale „ ces Palais fomptueux , k üé* 
preuve du fer & du canon, que pour 
être renyerfés par une demi- Brochure | 

* IÇ’aurais - tu.........'... Ah 1 mourons plutôt 
que d’abandonner le plus petit & le plus, 
injufte des droits de la mâltôt.é !

Ah Fque deviendriez - vous , braves., 
Volailleux. , fi le Projet abomiqablq 
d’un feul tribut était adopté ?, Où placer, 
cette plume çômplaifanté qui forme; en 
çe moment un double ornement à vos. 
têtes ? Ce cuiflard de b.aiàne , récepta­
cle de vos rapines, devenu inutile à 
votre décès, ferait condamné à réparer.

( î ) Compris le Balayeur & le Portier.



. la chaufiüre hufoainè ! Ces tours' ' d$ 
. pailè-pafTe, plus adroits1 que. cefoç des

Augiers des CornusrefiéPPient-da.ns 
un éternel oubli; cés jongleries du^Fo, 
■pain , auFa&ur ; du Fàdfour au Com­
mis C&ydu Commis , encpre au.Co-ramis # 
qui rendent nos travaux inc.onnus.au 

1 vulgaire , qui réduifent les droite' dûs
au Roi, àu plus bas, & portent Vnotre 
gré le . prix des dindes,. au plus hauts.
Enfin, que deviendrait le travail lé- 

' duifant de nos Gaveurs , dont les .Imhât ' 
s çhes ernpoifonnéés.dbufilfent à l'a fois .1£.

.graine & lie virus 4. L’animal qu’ils-ali­
mentent fans- donner de répugnance 

. à cefoiqui doit le dévorêifdaiisune puinr 
guette en dépit du célèbre Auteur du 

i Tableau de Paris. ■
Tous ces phénomènes inconcevables, 

qui attirent „quatre fois la femaine, nos 
friands amis, pour gruger la fine pou­
larde , qùu nous m’aurions , p as. pu efoa- ' 
inoter fi. adroitement, fi un anti-Mal- 

.. tôtier eût malheureufement fait accepter 
le fatal regiftre qui devait arrêter toutes 

, nos manœuvres ; vous le favez , braves
Volailleux., fans ce cruel ennemi de là 
Ferme-généralequi double le produit 
des droits pendant Les d’eux années de 
fon travail chimérique j. it ferait -réduit

inc.onnus.au


7

6 
aujourd’hui au iftoins à; zéro.' —Lifez 
dans les faftes l’hiftoire de nos comptes 
de 1776 à 1786 , & vous reconnaîtrez les 
effets furprenans d’un zèle infatigable.

Qui pourrait mieux que nous méri­
ter l’applaudîdèmerit général ? Tout ne 
concoure-t-il pas à defirer notre çonfer-1 , 
vation ? Quels font ceux, dans foixante 
mille de notre efpèce , qui aient le plus 
de droit de réclamer envers la Nation, 
en raifon des fervices que nous lui ren- - 
dons ? Nous ne devons point balancer 
de lui adrefïèr le Cahier de nos deman­
des, & de drefîèr procès-verbal de nos 
articles , tendantes à faire pùnir les au­
dacieux , qui oferaient,1 l’avenir , atta­
quer impunément les droits & privilèges 
de nos Seigneurs Fermiers-généraux-, 
infép,arables de ceux de la Volaille. t x

Arretés des Ifolâïlleux.

L’a N mil fept cent quatre - vingt- 
neuf, avant midi , heure du marché,, 
en notre domicile fur le carreau de la 
Vallée, afïèmblés au nombre de qua­
rante , exploitans iridiftinâemènt toutes 
efpèces de vplatailles , préfence de plu- 
fleurs notables perfonnages, notamment 
Demôifelle Manon Daulet * Porteufe , 
dont, nous avons pris • les confeils., pour 



rédiger' les- articles fui vans , pour être 
exécutés félon leur forme & teneur :

i.° Demandons que l’Autéur d’une 
Brochure , portant titre: : Projet Part 
Jeul tribut ou apperçu de fon produit-9 
par un foi-difant ancien Controleur des 
Fermes j. foit déclaré apoftat, .& in­
digne de pofléder aiicuns emplois dans la 
Maltôte , ni à fes defcendans, jufqu’à là 
centième génération.1

2.° Qu’il foit ordonné a toutes per- 
fonnes, porteurs de cette Brochure , à 
tous Libraires, Imprimeurs, Colporteurs-, 
& autres , polîèïfeurs d’icelle , foit bro­
chée , ou en feuilles, de les remettre 
dans les vingt - quatre heures au Bureau 
de la Volaille , oè de dénoncer ceux qui 
auraient le.delir de les acheter oti dé lés­
iné.

3.° Qu’il foit accordé au dénoncia­
teur , pour récompenfe , une place de 
Commis aux? Barrières , (ans informa* 
tion de vie & mœurs , ni de talens;
. 4.0 Qu’il foit ordonné à tous Barra­
ges godiches , mixtes arabulans, • de 
fouiller tous particuliers, fortant de Pa­
ris, & faire toutes perquisitions, à cet; 
effet, nécèflaires,

5.0 Dans le cas où il ferait trouvé , fur 
iceux, un defdirs Exemplaires qu’il en 



fo.ït drelfé Procès-verbal de faille, Comme 
ouvrage, prohibé , .& contraire à nos 
droits & privilèges. ' -

6.° Demandons',,. qu’K l’avenir il ne 
foit mis aucun ouvrage fous preflè ', fans 
être revêtu de notre approbation, commë 
Cenfeurs - généraux , pour laquelle .fera 
payé , par F Auteur > le fimple droit dé. 
fept deniers pour page d’imprefiion, petit 
format, & le double, in-folio. '

. y.c Demandons enfin qu’il ne foit rien 
changé à notre adminiftration, linon 
de nous .aügmehter en nombre -, & en ap­
pointements

.F/ijrî’ au Bureau, général de là Volaille'^ 
&c. ainfi ligné comme à l’originàl.'- .

A N a g R A m ancien Gabeloux, Pre- 
fident. '

É L E C T E U R S.

Reurdé, ancien Gentilhomme fervant ; 
Cheval, ci-devant Conful à la Barfîèré 
de Plumet; Miserere Receveur non- 
Comptable des failles, domiciliaires; 
BassecoùRj Çrippefol. Et plus bas 
figné M'Oi.neau-erànc , Rapporteur* 
Secrétaire. ■

Chez VOlland, qilai des Auguftins, n.° 2^« 
Dç l’Impiimerle de G R A N G É, ■






